
Enormes pertes de navires 
marchands, depuis trois ans 

Les Allemands parlent de plus delO mimons de tonnes - Cala est exagéré, mais les 
pertes sont élevées - 450 navires alliés coulés, de janvier ~ septembre 1942, dit 

New-York - A propos de bombardements a~riens massifs 

LES TAXES NOÙVElLES DE M. ILSLEY S'APPLIQUENT DES AUjOUR.D'HUI 

Serait-ce une véritable offensive de grande enver
gure que Rommel vient de lancer en Egypte, il y a 
quelques heures, loïncidant avec l'entrée de l'univers 
ckIns la quatrième année du vaste conflit allumé le 
1 er septembre 1939? On ne sait pas très bien, mais 
Londres, dans lès cerdes officieux, estime que. ce 
pourrait être juste cela. On se rappelle qu'il y <l déjà 
plusieurs semaines,~ après avoir enlevé Tobrouk, 

1 

Rommel et ses troupes s'avancèrent en Egypte jusqu'à 
moins de 80 milles en ligne directe de la grande ville 
d'Alexandrie, qu'on crut un temps à la veflle de tomber. 

f les Britanniques finirent par se rallier, dans la région 
1 d'El-Alamein, et par opposer une barrière à l'avance de 

Rommel. Celui-ci, qui Qvait avancé plus qu'il ne 
comptait pouvoir y réussir (j'abord, se trouva bloqué 
pour un temps, au bout de lignes de communication 
très tendues et très longues, et avec des troupes quasi 

fendre dans les airs, et que si elle réussissait li· user la 
résistance russe, elle serait c;apaple de transporter 
plusieurs aYions de ['est il ['ouest; cela pourrait bien 
changer en quelques nuits la situation stratégique dans 
l'ouest de l'Europa". On se rend très bien compte que 
des attaques aériennes, même massives, ne sauraient 
rompre ·10 résistance allemande; il faudra plus quI'! 
cela: une série de raids considérables, tels que celui 
de Cologne, aurait néanmoins un résultat psycholo
gi.que d'ensemble et montrerait aux .civils des pays de 
I~Axe que les Alliés sont en train d'acquérir la supté·. 
matie de l'air. "Nous n'avons pas encore établi notre 
supériarité manifeste, bien qùe la "R.A.F." ait déja 
une marge considérable, pour ce qui est des oyions da 
cQmbat. MaIS les nuis ont montré il Dieppe qu'ils sont 
encore puisscll1ts dans l'air, où les pertes des deux côtés 
ontêté à pau près les mêmes"f cOflclut uncritiql.Hl 
américain qui ne s'emballe pas •. 

POLITIQUE CANADIENNE 

épuisées par l'effort extrême qu'elles veriaient de C'est aujourd'hui que M? Little, tsar du service 
donner. Il manquait à Rommel des vivres, de l'équipe- national sélecttf, met en vigueur certaines des dispo~ 
ment~ il avait besoin de renforts de tout genre, et, sitions dont il CI f<:lit connoitre la teneur hier, par la 

presse. C'est également aujourd'hui que la· nouvelie 
devant la résistance brittlnnique, il resta sur ses posi- assiette des impôts <fe tout genre, établis par M. IIsley, 
tions .. Entretemps les Britanniques, dont le général sc présente au contribuable canadien. Qu'il y consente 
Auchinleck, du Caire, avait repris la direction de la ou non, tin fait est certain, il ne saurait se dérober aux 
Ville armée, en remplacement d'un jeune général nouvel/es taxes qui le frappen'lOt rudement. Il n'est 
cngfais cassé par Londres, améliorèrent: quelque pau que de se faire une raison et de les verser, dût .ce/!l 

faire très mal à certaines catégories de contribuables, 
leurs lignes, tentèrent des incursions sur celles de en particulier les gens de revenus moyens ou modestes. 
Rommel et attendirent des renforts, eux (llJssi, pour A ce propos, il reste, dans le budget IIsley, l'injustice 
.reprendre leurs opérations. On estime qu'à l'heufe commise envers les gens chargés de famille, oLlxquel3 
présente Rommel CI quelque 140,000 hommes de pre· on CI supprimé en pr~tique l'exemptjo~ d~ $~OO pOI~r 
m. ière .. ligne, du nouve.au maté.riel d.e guerre ach.e. mil'lé.1 .. chaQ., ue. ,nf~nt ~de mo~ns, ~e 21 Gns, CjJl ex!stait ~eplJlI 

1'1 . l'· 1 l'b .. -l ... -~ 'hl 1· .., plUSIeurs ·~nnees, amsi que M.Henn Bou.rassar 
pàr : ta le et. a &of ~e e! qu 1 • est pOSSI • ~ q~e . escoup3: _ il vient d/avoir 73 ans aujourd'hui même, _ l'avoii 
IGnces par lUi depuIs hu~r SOient le prehmmalrede sa fait admettre par un CllIcien ministre des Finances 
-nouvelle offensive. On·· note qu'au sl/d il a avancé clux temps où il étoit député de Lobelle à Ottawa. A 
d'environ huit mmes à travers les champs de mines ce propos, le l'Times" de New"York (30 août} écrit 
anglgises, et qu'au centre du front ses attaques ont en marge de la baisse propasée,à Washington, de: 
ét-i repoussées, jusqu'ici. . J/exempti~n de $400 à ~3oo, q~lII,un en~ant. est un.: 

De même, du côté da Stalingradf on admet, à ch~Jrge fIxe, chaq~e an.nee ••• SI 1 on d~lt ~(ure que!~ 
Moscou, que les Allemands ont élargi le saillant pra- que Achange!"1ent a ce propo~, ~a~s Je ,fISC, JI faudran 
tiqué au sud-ouest de la ville par leur$ chars d'assaut. plutot abolir la clause. qUI hmlte 1 exemption aux 
Ils auraient subi de très lourdes pertes en hommes et e.nfa~ts d~, 1.~A ans et mOInS, et reporter cette e~emp, 
en matériet mais ils continuent d'avancer. On parle ~IO~. Jusq~ a 1 ose de 21 ans p~ur !~s enfan~s qUI sont 
'même d'infiltration de troupes d'avcint-garde dan~ a s instruire ..• Il semble pa!tlculreremen! ,"oppo:tun 
I~ région au nord-ouest de Stalingrad, vers les ban- de grever davan,t.age les peres de familles qUI se 
lieues de cette villz même. La chaleur et la sécheresse donn~nt le !11(1I.d ~I~ver convenablement leurs enfants, 
sont telles, dans cette %Ol)e d'opértüions, qu'il faut ~t d en agIr a,"sl J~ste en ple,"~ gu~rre" al~r~ que 
utiliser jusqu'à des chars d'assQut pour transporter de 1 Eta,t d~"!ande aux Jeu~;s gens d.offrrr ~eur VI~ pour. 
l'eau potable aux combattants. les Allemands disent la secun~e de leu.r pays.' ~e qUI devrait v~lolr a:Jx 
avoir brisé la résistance russe (lUX alentours du port Etats~UrllS ,devraIt valOir, a pj~s forte raIson, au 
d'Anapa, qu'ils auraient occupé, du côté de Kertch, Ca~ada, ou ~e r,av~n~ des fa,mtlles nombr~Ll5es est 
sur la mer Noire, et prétendent progresser sensible- mo,".dre, en, reg!e generale, qu <lUX Etats-UniS. On se 
ment plus QU sud, vers Grozny, l'une des régions so~vlendra que la-dess~s M. IJsle~! sans doute en grand 
pétrolifères les plus importantes de la Russie. pel?e de trouver tout 1 argent qu I~ fautpo~r paye~ 110S 

fraiS de guerre autant que p!!ssible au Jour le Jour, 
~ES COULAGES, EN 1942 ainsi qu'il l'a dit en définissant sa politique financière 

de guerre, a écarté les représentations légitimes de'i 
chefs de famme, passe outre à ce qu'ils ont allégué 
et commis enyers eux une injustice d'ordre .familial et 
social. N'importe: le mal ne peut se réparer avant l'an 
prochain. Il faudra donc le subir patiemment, comme 
tant d'autres maux de la société contemporaine. 

~our ce qui er.t de la bataille de l'Atlantique et 
des mers océanes, Berlin déclare avoir, avec ses alliés, 
coulé plus de 800,000 tonnes de cales, en août, et porte 
;. 20,300,000 tonnes le chrffre global des navires de 
tout genre que les submersibles et les rCiiders de l'Axe 
auraient fait perdre aux Alliés depuis le 1er septembfe 
1939, alors que le premi:r ~avire. torpillé foJt 
1'" Athenia", au large de la cote ecossalse, avec plu
sieurs pertes de vies, torpillage qui eut lieu au cours de 
la nuit et marqul.l le début de la guerre cruellement 
menée par les submersibles allemands. Le chiffre de 
20 millions de tonnes est en vérité exagéré, mais il 
est évident que ies pertes océaniques des Alliés Mt 
été jusqu'ici considérables. De New-! orkl ?n m?nae 
cet avant-midi que pendant les premiers hUit moIS de 
1942 les Alliés et les neutres ont perdu 449 navires 
marchands, et plus de 3,000 marins de toutes dasses. 
On porte aussi comme disparus 1,760 matelots et pas
sagers, tandis que l'on calcule que 13,810 marins et 
voyageurs ont pu être salivés; rÎen qu'en août, 24 
navires ont été tarpiliés ou coulés dans l'Atlantique
ouest. C'est en juin dernier que les coulages dans cette 
%one ont été le plus nombreuxr soit 109 cales, contie 
45 en juillet et 24 le mois. dernier, - diminution 
sensible, il est vrai. 

Dans un autre ordre d'idées, on par/e fort, parmi les 
milieux consèrvateurs fédéraux, d'une réunion de CÔl'l

servateurs, - une sorte de conférence de table ronde, 
comme on dit en milieux anglais, - qui doit avoir lieu 
à Port~Hope, Ontario, les 4, 5 et 6 septembre courant. 
Cette réunion n'a aucun caractère officiel et il n'y 
aura là ni chefs ni députés conservateurs. Ce sont des 
électeurs de groupes divers qui veulent rechercher et 
découvrir ou fj)rmuler un nouveau programme d'idées 
et d'action pour leur parti. Convoquée par un homme 
èn vue dans la finance ontarienne, M.- J.-M. Mac
donnell, dont on a déjà quelque peu parlé de faire un 
ministre daJis un cabinet eJ'.union et qu'on aurait d'au
tre part approché, il y a des mois, pour tâcher de 
l'induire à entrer dans un ministère King remanié, 
cette réunion grouperq des délégués des provinces de 
l'Ouest, dirigés p:lr M. Lionel Baxter, de Winnipeg, 
Arthur Moxon l de Saskatoo!l, Ray Milner, d'Edmontol'l, 
et des conservateurs en vue de différentes autres pro~ 
vinces. Le "Globe-Mail", de Toronto, mécontent de 

BOMBARDEMENTS ALLI ES cette initiative dont les parrains agissent par suite 
de motifs d'ordre désintéressé, si l'on en juge par te 
qu'ifs sqnt eux-mêmes, a com!l1encé, il ya qéjà quelque 
temps, par critiquer vertement les initiateurs de cette 
réunion, les a pratiquement exc;lus du parti, ~ comme 
si le "Globe-Mail" avait été préposé à la police inté
rieure du parti, par I~ grOl!pe des "Deux-Cents", - e1 
!:j'ingénie il tenter d~ qiminuer d'avance la conférence 
de Port-Hllpe. D'autre part, il doit y avoir en septem
bre, à Winnipeg, une réunion des tories authentiques, 
dont les d,éputés. de ce parti à Ottawa, avec MM, 
Hanson et Meighenr qui est resté jusqu'ici chef dlun: 
parti qui ne put Je· faire élire aux Communes et l'~ 
Îllduit il rester suspendu entre cette Chambre et li! 
Sénat, dont il est sorti, mal conseîJIé, il y a quelques 
mois, pour aller se fairehattre dans le voisinage da 
Toronto, en février dernier. Un journal hebdomadair~ 
de Toronto, la "Saturday Night", suggère ironiqu.a
mel'!t au "Globe-Mail" de convoquer quelque part lin 
congrès politique où siégerait, à côté de M. MeÎgheR, 
M. Hepburn, qui passe pour être le premier ministre 
Hbérol ontarien et qui a fait la luUe pour M. Meighef'l, 
lors de sa bataille malchanceuse de février dernier. Qn 
pourrait y inviter au~si, dit-il, les jeunes conservateurs 
qui ont fort peu de confiance en M. Meighen. I/s ni 
sont pas Jes seulsJ du reste .. 9U Canada. - .G. f. 

" 

n y a trOIs mois les A((jé~ ont entrepris des bom
bardements massifs contre l'ennemi, dont le. premier 
de la série fut celui de Corogne, auquel participèrent 
plus de mille avions britanniques. li y en eut quelq~es 
autres, mais ces semaines-ci cette sorte de raids 
Gériensparàissent avoir été interrompus. Des enthou
siastes s'étaient imaginé que de telles· opérations 
pourraient avoir lieu presque chaque nuit, et qu'ave.c 
cette tactique aérienne il serait assez facile de venir 
vite à bout des en:'lemis. En fait, des critiques militaire, 
alliés ont· fait remarquer à ('époque que de pareils 
coups ne pouvaient être très. fréquents, parce .q~e, 
pour tenir en forme des escadrilles gr~upant un mither 
d'avions, il fallait un effQrt tenace gigantesque, tanl 
du côté de la fabrication des avions de remplacement 
que de la réparation et ~e Jo ~ise au pojn~ suivie .des 
ovions revenant dE'! pareds raids. Il y avait aussI la 
question des équipages. Un. critique écrivit depuis .que 
"pour remplacer les pertes JI faut compter 100 aVIOl't~ 
110uveaux pour chaque raid massif,. et pre~t-être ~Ius 
que ce'la si l'on veut lancer des raids aerlens de Jour 
contre 1: AJlemagl1e"~ A ce qu'il ajoutait, l'on devl a 
"accroître le rythme de ces attaques, et y foire parti
ciper de plus en plus d'avions; mais il ne faut pas 

> oublier que l'Allemagne est encore de taille- il se dé· 1.IX-~ l,. 


